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Esquisse ethnologique d’un spectacle
sportif
Les matchs de Douala et de Yaoundé

Jean-Pierre Yetna

L’interrogation centrale qui domine toute recher
che ethnologique d’un spectacle de football est
la suivante: qu’est-ce que les acteurs (joueurs et
supporters) veulent mettre en forme à l’occasion
de chaque rencontre? L’analyse qui suit consiste
à identifier les comportements, les valeurs et les
réseaux de relations dans le stade; elle montre
comment le football 1 réhabilite et réactive les

identités ethniques.

Composition des équipes

L’intrusion du capitalisme au Cameroun a entraîné
comme partout en Afrique la constitution de pôles
urbains inorganiques. Le phénomène régional est
inconnu avant la pénétration britannique et alle
mande. A cause d’une lente industrialisation de
Douala et de Yaoundé, les activités du secteur
traditionnel côtoient celles du secteur moderne.
Cette situation est porteuse d’hétérogénéité dans
la mesure où on est en face de deux circuits

de production et de consommation (international,
local). Douala et Yaoundé, ces deux grandes cités
 vont jouer un rôle de relais entre l’arrière-pays
producteur des matières premières, des denrées
alimentaires et les grandes métropoles étrangères
(Rochefort et Laeroix 1965). L’amélioration du
réseau routier et le développement des transports
en commun ont favorisé un exode rural massif.

1 Le football est incontestablement le sport le plus populaire
au Cameroun.

Les flux migratoires provoqués par la rébellion en
Sanaga maritime et en pays bamiléké vers Douala
ou Yaoundé n’ont jamais été évalués. La pression
démographique et le manque de terres en pays
bamiléké ont accentué les mouvements migratoires
vers Douala et Yaoundé. Les améliorations sani

taires diffusées par ces deux grandes villes ont
exercé elles aussi une ponction démographique
sur l’arrière-pays. L’absence de politique urbaine

 crédible a eu pour conséquence la reproduction
des villages dans les villes. A travers un réseau
d’associations, ces espaces solidaires gardent avec
le milieu d’origine une relation ténue. On a autant
de quartiers que de groupes ethniques. A Douala
 on compte par exemple (Table 1):

Table 1

Quartier Groupe ethnique majoritaire

Nkongmondo Bassa
Bamun Bamun
Yabassi Yabassi Banen
Haussa2 Les gens du nord-Cameroun
New-Bell (ewondo) Ewondo

Bangangte Bangangte
Bonadibong Bakoko
Akwa Akwa
B ali B ali
Deido Deido

Les équipes de football sont à l’image des villes
et des quartiers (Clignet and Stark: 1974). Le
recrutement s’effectue selon des critères ethniques
(Table 2) et quiconque va défendre les couleurs
d’une équipe avec laquelle il ne partage aucune
affinité ethnoculturelle est considéré comme un

traître.
Sur les 26 équipes de football citées, 8 s’iden

tifient par leur dénomination au règne animal
(Lion, Panthère, Caïman, Oryx, Léopard, Aigle
[2 fois], Colombe) 3 font référence à la force
(Canon, Tonnerre, Dynamo). Il est intéressant de
voir comment à travers une partie de football se
recomposent les passions publiques et les revendi
cations sociales. Un match opposant Dynamo de
Douala à Etoile filante de Garoua dans l’imaginaire
des spectateurs est une transposition sur le plan
ludique du conflit qui oppose les Bassa aux Peuls;
c’est le combat entre deux figures emblématiques:
R. Um Nyobè/Ahmadou Ahidjo. De la même ma
nière, une rencontre sportive opposant Oryx à
Caïman ou Léopard à Oryx réveille des querelles

2 Les camerounais appellent abusivement tous les gens du
nord-Cameroun Haussa ou Toupouri.


